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Résumé   

 

L’objectif de cet article est d'évaluer la productivité de la tomate (Lycopersicum esculentum Mill) sous 

amendements organique et minéral dans la ville de Kabinda, Province de Lomami, République Démocratique 

du Congo. Le dispositif expérimental utilisé a été en bloc complètement randomisé avec quatre répétitions. 

Les traitements constitués des apports d’amendements (Guano : 17 kg par parcelle incorporé une semaine 

avant transplantation ; Cendre à base d’inflorescence de palmier à huile : 17 kg par parcelle incorporée une 

semaine avant transplantation et NPK : 5 g apporté au moment de transplantation). Les observations et 

mesures ont porté entre autres sur le taux de reprise, le nombre de feuilles par plant, la taille des plants, le 

nombre de fruits par parcelle, ainsi que le poids de 10 fruits.  Nos résultats obtenus sur la production de 

tomate montrent que l’apport du guano au sol contribue à l’augmentation du rendement de tomate (20 t/ha) 

comparativement à la cendre (11 t/ha). L’apport du guano est recommandable pour les maraichers de la ville 

de Kabinda et son hinterland.  

 

Mots-clés : production, tomate, fumure, organique, minéral. 
 

 

Abstract  
 

Evaluation of the productivity of the tomato (Lycopersicum esculentum Mill) under 

organic and mineral amendments in the city of Kabinda, Province of Lomami, in Democratic 

Republic of Congo 

 

The objective of this article is to assess the productivity of the tomato (Lycopersicum esculentum Mill) under 

organic and mineral amendments in the city of Kabinda, Province of Lomami, Democratic Republic of Congo. 

The experimental device used was completely randomized in block with four replicates. Treatments made up 

of amendments (Guano : 17 kg per plot incorporated one week before transplantation; Ash based on 

inflorescence of oil palm : 17 kg per plot incorporated one week before transplantation and NPK : 5 g brought 

at the time of transplantation). The observations and measurements related, among other things, to the 
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recovery rate, the number of leaves per plant, the size of the plants, the number of fruits per plot, as well as 

the weight of 10 fruits. Our results obtained on tomato production show that the addition of guano to the soil 

contributes to the increase in tomato yield (20 t / ha) compared to ash (11 t / ha). The contribution of guano is 

recommendable for the market gardeners of the city of Kabinda and its hinterland.  

 

Keywords : production, tomato, manure, organic, mineral. 
 

 

1. Introduction  
 

A l’horizon de 2030, la population mondiale augmentera de trois (3) milliards d'individus, dont 95 % dans les 

pays en développement, la production de nourriture devra doubler dans les villes [1]. La tomate 

(Lycopersicum esculentum ) est devenue un des légumes fruits les plus répandus à travers le monde. La 

consommation de fruit de tomate constitue un atout dans les ménages, à cause de sa richesse en protéine, en 

vitamine A et C [2]. Elle reste une culture de rente importante pour les petits exploitants et pour les 

agriculteurs commerciaux car elle procure du revenu et lutte contre l’insécurité alimentaire pour la population 

[3, 4]. Cette culture est confrontée au facteur limitant qui est la sensibilité aux conditions écologiques          

c’est-à-dire édaphiques et climatiques [4]. La contrainte majeure de la production agricole en Afrique sur les 

sols dégradés est le bas niveau de la fertilité de ces sols [5]. Pour certaines régions d’Afrique, la baisse de la 

productivité des terres est le résultat de la pression démographique galopante que dans d’autres régions [5]. 

A cela s’ajoute les mauvaises pratiques culturales sur les sols entraînant par la suite un épuisement en 

éléments nutritifs des sols devenant moins productifs ou infertiles [6]. Par ailleurs, la région de Kabinda est 

dominée par les sols ferralitiques avec un niveau de fertilité très faible caractérisés par des carences en 

azote, phosphore et éléments divers [7, 8]. Pour pallier à cette impasse et combler les déficits en production 

légumières locales de tomate essentiellement, il est intéressant de faire recours aux amendements organique 

et minéral. Les matières organiques permettent à améliorer les qualités chimiques, physiques et biologiques 

du sol et augmentent la récolte et les rendements [3, 9]. Plusieurs littératures démontrent les effets de 

fumures organiques sur les propriétés chimiques, physiques et biologiques du sol [10]. Pour [11], la matière 

organique à base du guano dans la nutrition végétale apparait comme une matière fertilisante pour les 

cultures exigeantes en azote et phosphore, par exemple la tomate et les légumineuses. Par ailleurs, les 

fumures minérales apportent uniquement les éléments nutritifs c’est-à-dire elles corrigent les propriétés 

chimiques du sol [12]. Dans la région de Kabinda certaines études ont été investie dans les conditions non 

contrôlées démontrant que l’apport d’amendements organiques aux sols Kabindais pauvres et acides permet 

de fournir les éléments nutritifs nécessaires à la croissance et la production des plantes cultivées [13]. 

L’objectif principal de ce travail est d’évaluer la productivité de la tomate sous amendements organique et 

minéral dans la ville de Kabinda. 

 

 

2. Matériel et méthodes 
 

2-1. Description du site d’étude 
 

L’essai a été conduit durant la saison culturale B qui couvre le mois de Janvier à mi-Août. Le site choisi pour 

cette étude en 2018 était la ferme expérimentale de l’Université Notre Dame de la Lomami (UNILO) situé à 

Kimulo dans la ville de Kabinda, RD Congo (6°06’ Sud, 24°33’ Est à 792 m d’altitude). La distribution annuelle 

de pluie est bimodale avec de pic en janvier et avril. La pluviométrie annuelle varie entre 1400 à 1600 mm 
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de pluie et la température moyenne annuelle est d’environ 24 °C [13]. Les sols sont généralement acides, 

appartement au groupe de ferralsols d’après la classification de l’INEAC de 1961 [14].  
 

 
 

Figure 1 : Carte de localisation géographique de la zone d'étude 
 

2-2. Matériel 
 

Le matériel végétal utilisé était constitué des graines d’un écotype local de la tomate (L. esculentum.) et ont 

été récoltées à Tshofa, un village situé à environ 172 km à l’Est de Kabinda. Le choix de cette variété repose 

sur les potentialités de production et de résistance de cet écotype contre les maladies dans la zone d’étude. 

Les amendements organiques utilisés ont été obtenus dans les endroits différents : la cendre a été obtenue 

au quartier Lutembo et le guano a été obtenu au quartier Camp Militaire des FARDC de la place. L’amendement 

minéral : NPK (10-20-10) a été obtenu dans la ville de Mbuji-Mayi au Kasaï-Oriental. 

 

2-3. Méthodes 
 

Cette expérience a été mise en place selon un dispositif en blocs complètement randomisés (BCR) avec quatre 

traitements répétés quatre fois. Les traitements ont été constitués de la cendre, de Guano, de l’engrais NPK 

(10-20-10) comparés au traitement témoin sans matière organique ni minérale. L’unité expérimentale était 

une parcelle de 1,2 m2 dans tous sens avec un espace de 40 cm entre deux parcelles. La préparation du terrain 

a été effectuée du 22 Juin au 25 Juin 2018. Les travaux de préparation de terrain le labour et hersage ont été 

exécuté. Après une semaine, la mise en place de l’essai a eu lieu et les écartements adoptés dans cette étude 

ont été de 50 cm x 50 cm. Le guano de chauve-souris et la cendre à base d’inflorescence de palmier à huile 

ont été incorporés dans le sol une semaine avant repiquage à une dose 17 Kg par parcelle pour accélérer la 

reprise de l’activité microbienne avant la transplantation. Et 5g de NPK par plantule a été appliqué lors de 

l’installation de l’essai. L’eau a été apportée par arrosage le matin et le soir. Quelques travaux d’entretien 

le sarclage et le binage ont été exécuté selon le besoin. Les paramètres observés au cours de cette étude 

sont le nombre de feuilles/plant, la taille des plants, nombre de fruits par parcelle, ainsi que le poids de 10 

fruits. Pour ramener le rendement à l’hectare, le poids des fruits d’une plante (la somme des récoltes) a été 

multiplié par 40 000, la densité des plantes recommandable à l’hectare aux écartements de 0,5 m x 0,5 m. 
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2-4. Analyse des données 
 

L’analyse statistique des données a été réalisée selon le modèle monofactoriel. Il s’agit de l’analyse de la 

variance à l’aide du logiciel Minitab version 16.0 avec le test de Tukey au seuil de probabilité de 0,05. 

 

 

3. Résultats  
 

3-1. Effet de matières organiques sur la croissance de la tomate 

 

La Figure 1 montre respectivement le taux de reprises des plants et le nombre des feuilles de la tomate. 

 

 
 

Figure 2 : Différents traitements (a) taux de reprises (%) des plants de tomate après 7 jours de 
transplantation et (b) nombre des feuilles de tomate 

 

Figure 2a montre que le taux de reprise de plants de tomate varie en fonction des traitements. Le taux de 

reprise le plus élevé de tomate est enregistré au traitement témoin non amendé avec un taux moyen de         

80 %. Par contre le taux de reprise faible est donné par le traitement cendre, soit 60 %. La croissance en 

nombre de feuilles est fonction de traitement (Figure 2b). La différence significative se situe entre le sol 

amendé à base du guano, de la cendre et celui à base de l’engrais NPK (P = 0,006). Les nombres moyens de 

feuilles produits oscillent entre 20 et 16. En effet, le traitement Guano donne le nombre moyen de feuilles 

élevé et les traitements cendre et NPK enregistrent le nombre moyen de feuilles faibles. La Figure 3                

ci-dessous présente les résultats obtenus sur les données recueillies sur la taille des plants de tomate. 

 

 
 

Figure 3 : la Taille moyenne des plants de tomate 
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3-2. Effet des matières sur la production de la tomate 

 

Les résultats relatifs au nombre des fruits par plant et le poids de 10 fruits de tomate sont représentés dans 

la Figure 4.  

 

 
  

Figure 4 : Différents traitements (a) nombre des fruits et (b) poids de 10 fruits 
 

Les résultats obtenus de l’analyse de la variance indiquent qu’il n’existe pas d’effet d’apport de fumures 

organique et minérale au sol sur le nombre de fruits de la tomate (P = 0,589). C’est sur le substrat fertilisé à 

l’engrais chimique NPK que se développent le plus grand nombre moyen de fruits (8,10 fruits/plant). Et le 

nombre moyen faible se démarque au sol enrichi à la cendre (1,8fruits/plant) (Figure 4a). La lecture de la 

Figure 4b montre que l’apport du guano influence le poids moyen de 10 fruits qui varie entre 26 g et 50 g. 

Le substrat enrichi au guano donne le poids de 10 fruits supérieurs comparativement aux autres substrats. 

Au regard de la Figure 4b, l’apport de guano permet d’obtenir de bon calibre de tomate dans la ville de 

Kabinda. La variation de rendement des fruits de tomate selon les amendements se présente dans le   

Tableau 1 ci-dessous. Il ressort de l’analyse de la variance que les amendements organique et minéral 

n’induisent pas de différence significative entre les différents traitements (P = 0,655). Toutefois, signalons 

que le rendement le plus élevé de tomate s’obtient avec l’apport de la fumure organique guano (20 t/ha), 

suivi de la fumure minérale NPK (16,4 t/ha) et enfin le rendement le plus faible s’enregistre chez le traitement 

témoin (10 t/ha). 

 

Tableau 1 : Evaluation des amendements organique et minéral sur le rendement des fruits de tomate  
 

Traitements Rendement moyen des fruits de tomate en t/ha 

CENDRE 11,0a 

GUANO                                       20a 

NPK 16,4a 

TEMOIN    10a 

P-value 0,655 
 

Les chiffres suivis d’une même lettre indiquent la différence non significative au test de Tukey HSD 0,05 
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4. Discussion 

 

4-1. Croissance de la tomate sous apports organique et minéral 

 
Le taux de reprise a été fonction de différents substrats, dont le taux de reprise élevé est démarqué au substrat 

de contrôle (80 %) et le plus faible taux de reprise est observé au sol enrichi à la cendre (60 %). Ces résultats 

obtenus mettent en évidence que la reprise des plantes après transplantation est influencé par les facteurs 

abiotiques du milieu comme la température, l’eau du sol et le vent [21]. En ce qui concerne la taille des plantes 

de tomate, les résultats obtenus ont révélé que la plus grande taille des plantes est obtenue en apportant au sol 

le guano des chauves-souris tandis que la plus faible est obtenue avec traitement NPK. Tous les traitements 

amendement organique (Guano et cendre) donnent des résultats nettement supérieurs au traitement ayant reçu 

le NPK. Selon [11], cité par [12] ont montré que les matières organiques sont d’un grand potentiel pour 

l’amélioration de la disponibilité des éléments nutritifs de sols. Il siège de signaler que l’apport du guano au sol 

a permis d’obtenir les plants vigoureux ayant une taille supérieure 50,2 ± 28 cm à la sixième semaine après 

transplantation. Cette tendance serait due à la qualité du substrat. Ces résultats avoisinent les travaux de l’auteur 

[13], qui trouvèrent que la taille des plants était en fonction de doses du guano sur divers substrats. Nous pensons 

que cette influence du guano serait due à la forme organique de l’azote apportée par la fumure organique [16]. 

Cependant on sait d’après, [9] que l’apport des matières organiques bien décomposées a un effet sur la fertilité 

du sol et la croissance des cultures. A cet effet, [18], souligne que l’amendement organique donne un 

développement et rendement plus élevé que l’amendement minéral. Ce constat est particulièrement intéressant 
pour le maraicher, qui n'a plus à dépenser l’argent pour acheter des engrais chimiques qui coûtent chers. Selon [19], 

le guano a une action directe sur la croissance des plantes. Ainsi, l’azote, par exemple est un élément très important 

en ce sens qu’il est, comme le rapportent [20, 21] le moteur même de la vie de la plante et l’élément clé de la valeur 

fertilisante des amendements organiques. L’apport du guano et de la cendre a permis d’obtenir les plants qui ont un 

diamètre au collet similaires de 5 cm.  Cette similarité entre ces deux types des fumures se résumerait par le fait que 

ces deux fumures sont tous organiques, qui augmentent la capacité de rétention en eau et des nutriments dans le sol, 

stimulent l'activité microbienne et augmentent le la croissance des cultures [2, 20]. Ces résultats confirment également 

les travaux de [3]. Ces derniers ont observé des effets positifs des matières organiques sur le diamètre au collet des 

tomates. Les résultats obtenus dans cette étude sont en agrément aux travaux de [22].  

 

4-2. Production de la tomate sous influence d’amendements organique et minéral 

 
Les différentes matières organiques apportées au sol ne présentent pas de différence significative sur le nombre de 

fruits par rapport au sol non enrichi aux fumures. Sur les substrats enrichis à la fumure minérale N10P20K10, le nombre 

moyen de fruits a été de 8,8 ± 2 alors que les autres substrats ne dépassent pas 7,5. Nos résultats obtenus laissent 

penser que le phosphore étant prépondérant dans le NPK a influencé le nombre de fruits de tomate. Ces résultats 

confirment aussi les travaux de [9]. Pour cet auteur la fumure minérale NPK améliore les propriétés chimiques du sol 

qui assurent une bonne production des plantes. Selon [24] cité par [23], la fertilisation joue un rôle capital pour cette 

variable. Par exemple, l’apport du phosphore sous une forme aisément assimilable favorise la formation et le 

développement des fleurs et des fruits et augmente la précocité des tomates. Le poids de 10 fruits est moyennement 

de 50 ± 42 g pour le sol amendé au guano, 41 ± 27,01 g pour le sol enrichi à l’engrais minéral NPK et 28 ± 15 g pour 

le sol enrichi à la cendre. Ces résultats peuvent être expliqués par le fait que dans le guano, nous trouvons du 

phosphore favorable sur la fructification et qui améliore la production de tomate [13]. Pour [25], les besoins en azote 

de la tomate augmentent progressivement pour devenir très importants pendant la période de production des fruits. 

En ce qui concerne le rendement moyen des fruits de tomate, les résultats obtenus ont montré que les rendements 

des fruits de tomate sont tributaires d’amendements appliqués. Le rendement moyen élevé est donné par plants 

cultivés sur le sol enrichi au guano (20 t/ha), et le plus faible rendement est obtenu au sol de contrôle non enrichi       

(10 t/ha). Les résultats obtenus s’expliqueraient par les propriétés chimiques du guano riche en azote et phosphore 

[13]. Ces résultats concordent aux travaux de l’auteur [2]. Ainsi, l'azote étant un élément constitutif de la 
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chlorophylle, il est un élément important pour la croissance et la détermination du rendement des plantes [9]. 

Toutefois, l’apport excessif d’azote peut entraîner une diminution de rendement [17]. La production agricole avec 

l’application du guano au sol à grande échelle serait possible et durable dans la ville de Kabinda étant donné que 

ses quantités disponibles sont importantes et accessibles à toutes les couches des acteurs maraichers.  

 

 

5. Conclusion 
 
L’objectif principal de cet article est d’évaluer la productivité de la tomate sous amendements organique et 

minéral afin de vulgariser celui qui pourra influencer la production de tomate. Les données phénologiques 

rapportent qu’il existe une différence entre ces amendements. C’est surtout pour le nombre de feuilles. Le guano 

a permis d’obtenir les plants ayant 20 feuilles par rapport aux autres fumures. Les résultats obtenus sur la 

production de tomate indiquent que les rendements moyens varient entre 10 t/ha à 20 t/ha. L’apport du guano au 

sol a permis d’obtenir un rendement moyen élevé de tomate. Par ailleurs, l’apport de la cendre au sol a donné un 

rendement faible 11 t/ha similaire au sol non amendé. La fumure organique à base du guano est recommandable 

pour la production de la tomate pour les maraichers de la région de Kabinda et son hinterland.  
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